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BIEN que timide, le com-merce électronique semblese frayer une voie auGabon. Depuis quelquesmois, on constate commeun frémissement en ce quiconcerne l'utilisation dunumérique à des fins com-merciales. Pour preuve, desnombreux portails face-book et groupes sur les ré-seaux sociaux utilisentaujourd'hui les technolo-gies, pour entrer en contactavec des clients, vendre desproduits ou services. Dansla location et la vente im-mobilière, on compte prèsde 30 agences sur face-book.Si d'après certains spécia-listes, on n'est pas ici à pro-prement parler dans lee-commerce, faute d'infra-structures de distributionet de plate-formes de paie-ment en ligne, on ne sau-rait néanmoins ignorer lagestation des start-upusant des technologiescomme support de leursactivités. Après la flambéedes offres de services decommunications et d'infor-mation en ligne (agencesdigitales, sites, journaux enligne), on assiste mainte-nant à la naissance desvraies start-up aux grandesambitions.En effet, trois jeunes gabo-nais ont lancé, le 29 juin

2017 dernier, la société Di-gitech Africa, plate-formede paiement en ligne, dé-nommée E-Billing. Uneavancée même si cette so-lution de paiement resteencore dépendante du mo-bile money. Un grand passupplémentaire vientd'être franchi avec la créa-tion de Ataninka.com, pre-mière exposition globale ettransversale de l'Afriquesur Internet. Un événe-ment virtuel conçu dans lebut de faciliter et d’accélé-rer les échanges inter-afri-cains, de renforcer lacoopération sud-sud et dedynamiser le rôle écono-mique des diasporas afri-caines. 

En test d'expérimentationde fonctionnement sur latoile depuis le 1er septem-bre 2017, avec cinqgrandes expositions natio-nales pilotes en Afrique(gabonexpo.com, camerou-n e x p o . c o m ,rwandaexpo.com, to-goexpo.com, etc). Elle valo-rise déjà quelquesentreprises, dans la com-mune d'Akanda et de Libre-ville. Fonctionnel, le portailAtaninka.com qui sera offi-ciellement inauguré l'an-née prochaine, veutconquérir l'Afrique à partirde Libreville (siège d'Ata-ninka Afrique franco-phone, le siège Afriqueanglophone étant basé à
Kigali (Rwanda).Selon les promoteurs deAtaninka, " très peu de PME
et de grandes entreprises
africaines font du com-
merce en ligne. On ne peut

conquérir le monde sans des
solutions technologiques
modernes adaptées aux
réalités africaines et à des
prix équitables ". Présen-tant des salons virtuels

thématiques et transver-saux pour tous les paysafricains, des pavillons évé-nementiels, cette start-upnourrit des grandes ambi-tions et s'adresse aux PME,TPE et start-up africainesqui voudraient briser lesfrontières géographiqueset promouvoir leurs pro-duits et services à l'échellecontinentale et planétaire.  
REGLEMENTATION. Néan-moins, l'essor adéquat decette économie numériquesuppose aussi la mise enplace d'un cadre règlemen-taire et d'un environne-ment juridique qui facilitecette éclosion et protège leconsommateur. Cadre auministère de l'Educationnationale, Gaëtan M. s'estvu arnaquer près de 900000 francs ( caution + loyerdu mois+frais d'agence)par une agence en ligne delocation de maison. Aprèsversement par Airtelmoney paiement,  C'est vrai que le Ministred'Etat, ministre de la com-munication Alain-ClaudeBilie-By-Nze a pris uneavance, en impulsant unerèglementation du secteur.Lors du Conseil de minis-tres du 21 juin 2017, legouvernement a, en effet,pris un projet de loi por-tant règlementation destransactions électroniquesen République gabonaise.Un bon pas vers la moder-nisation de cette activité auGabon. Il reste à enrichir cedispositif.

La start-up Ataninka.com veut accélérer le e-commerce
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Réglementer le e-commerce, un chantier du minis-
tre d'Etat, ministre en charge de l'Economie numé-

rique, Alain-Claude Bilie-By-Nze.
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Le commerce immobilier dans les réseaux sociaux.
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